k<2                     RECHERCHES SUR LES NOMBRES.
•    Démonstration. — Soient ar et as deux valeurs de la formule ax. Les deux valeurs correspondantes de la formule Xax seront
A a,.       et       A«,-;
d'ailleurs, les deux quantités A et ar—af n'étant point, par l'hypothèse, divisibles par/?, la différence
A(ar—as)
des deux valeurs Aar, A.as de la formule Aax ne pourra être non plus divisible par/?. Il suit de là que deux valeurs de la formule Afl, sont nécessairement de formes différentes relativement à n.
THÉORÈME III. —  Les mêmes choses étant posées que dans le théorème précédent et k étant un nombre entier quelconque positif ou négatif, la
formule
k -f- A ax       o u       k — A ax
fournira a -f- i valeurs de formes différentes relativement à p.
Démonstration. — En effet, il suit du théorème I que la formule /<-t-Atfa.       ou       A* — A a,.
fournira autant de valeurs de formes différentes que la formule Aa^, et il suit du théorème II que celle-ci fournira autant de valeurs de formes différentes que la valeur a£.
THÉORÈME IV. — Les mêmes choses étant posées que dans le théorème précédent, si, de plus, le nombre a -+- 1 des valeurs de la formule ax est égal à /?, l'une des valeurs de la formule
k H- A ax       ou       k — A ax sera divisible par p.
Démonstration. — En effet, dans le cas dont il s'agit, la formule fc _)_ ÀÛJÇ       ou       k — A.ax,
étant divisée par/?, doit donner/? restes différents, c'est-à-dire tous lesfférentes.
